« Les Coquelicots » : où en sommes-nous ?

« Mais Monsieur Fosséprez, votre livre, ce n'est pas un livre, c'est un OVNI ! C'est un livre magnifique, qui mérite les meilleures ventes ! »

Il a dit ça, mon éditeur.

Seulement voilà, malgré tous nos efforts conjugués, aucun journaliste n'a jugé bon de faire part de la parution de ce livre. Alors, forcément, pour faire savoir qu'il existe, c'est un peu difficile.

A moins de mettre beaucoup de pognon, que je n'ai pas...

Donc, je me suis dit que, si nous ne pouvons pas faire connaître ce livre par le haut, par les Médias, il faudrait le faire savoir par le bas : par les gens.

Oh, ce n'est pas tant pour gagner des sous, non. Mais quand je vois dans le regard des gens qui on lu « Les Coquelicots » cette petite lumière qui brille, je me dis que c'est là ma plus belle rémunération. Même Pierre Rabhi, tenez : quand je l'ai revu et que je lui ai dit : « C'est moi qui t'ai envoyé « Les Coquelicots »... Sont regard s'est allumé !

Je comprends aussi que certains puissent être choqué par ce qui y est dit. C'est vrai : on ne peut pas plaire à tout le monde ! Et quand j'y explique noir sur blanc comment faire des miracles, quelques-uns pourront penser que je me fout de leur fiole. Eh bien non, ce n'est que du vécu...

Mais là, j'aimerais bien que ce soit chacun de vous qui participe.

Chacun de vous, avec ses idées de génie, en magnifique magicien créateur d'amour que vous êtes... Oui : chacun de vous !

Mais que faire ? Et bien... Envoyer ce courrier au plus de gens possible. Contacter un journaliste pour lui demander pourquoi il n'écrirait pas un article sur ce phénomène des « Coquelicots » en train de naître. L'acheter pour l'offrir à ceux que vous aimez. Ou l'envoyer par mail, c'est gratuit ! Ce qui n'empêche pas de l'acheter, après l'avoir lu !

J'ai besoin de vous, de chacun de vous, pour pouvoir jouer les « Pierrot Noël » et offrir au plus grand nombre, un autre possible. Un possible auquel je travaille depuis vingt ans, parce que je ne voulais pas laisser à mes enfants un avenir tel qu'il était prévu. Alors je l'ai changé.

J'ai besoin de vous, parce que, si j'ai effectivement changé quelques bricoles, il appartient à chacun de bien vouloir rentré dans ce nouveau Je.

J'ai besoin de vous, pour jouer aussi, et faire que ce monde soit éclairé d'un immense éclat de vivre !

Envoyez au plus grand nombre, faites savoir, ré-agissez...

Vous faîtes chacun partie du jeu.

Les Coquelicots !

« Je suis une goutte d’eau, tombée sur cette Terre comme tant de gouttes d’eau. Par les méandres de mon cerveau lent, je stagne dans des mares d’idées noires; je roule des rivières de misères, je coule, je mousse... Je regarde ce chemin parcouru, une vie de rêves et de combats, d’espoirs et d’éclats de vivre... Puis, ce matin-là... Un matin où, subrepticement, par hasard, par la lumière d’une petite fissure dans mes rêves, je découvrais l’océan !

Alors je reste là, sur le cul. Je pleure et je ris en disant: « Nom de Dieu ! Vous êtes beaux ! » Je le savais pourtant, depuis bien longtemps. J’avais appris. Je le disais aussi, à ceux-là que je savais dans le tourment de ces mauvais temps. Je voyais toutes ces gouttes d’eau, toutes différentes mais pourtant toutes eau. Tous ces êtres sur la Terre qui ont chacun délibérément choisi de plonger dans la vie par amour et pour l’amour, pour servir la Vie. Je comprenais cette phrase dite il y a deux mille ans: « Tout a un sens ! ». Je comprenais ce sens qui, tout à coup, me paraissait être une évidence. Et je restais abasourdi par cette magnificence

Et j’ai envie de crier: « Eh ! Oh ! Regardez ! Il est là ! L’océan ! Nous sommes tous eau, séant ! Venez voir !  »

C’est par ici, gentil coquelicot, que tu verras ce pourquoi tu te lèves.

Indignez vous, oui, car il est bien qu’il en soit ainsi, c’est une étape. Une étape incontournable, mais une étape, non un objectif. L’objectif n’est pas dans la réaction, mais dans la création. Un « C » déplacé pour passer de « c’est » à « Je suis ».

Alors, sans même lutter ni se battre, en chantant et en dansant pour la Terre, en marchant dessus, les coquelicots prendront le dessus sur le pouvoir, les frontières, le rendement, la compétition.

Et l’amour règnera sur l’argent. » 
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Ils en ont dit :

J'ai bien aimé « Indignez-vous », mais je trouve « Les Coquelicots » nettement meilleur ! (Olivier, producteur de cinéma)

C'est trop beau ! Beau comme du Petit Prince ! (Fanny, rédactrice revue littéraire)

Je ne parle pas bien le Français mais j'ai tout compris et je suis ravie d'avoir lu ce livre ! (lectrice Portugaise)

Et vous ?

